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Perte d’influence 
Constat : 
Les changements fondamentaux de la société, principalement orientés vers la consommation, sont à 
l’origine de la perte d’influence du catholicisme, et non pas le contraire. Il ne faut pas confondre foi 
et culture religieuse. 
Interpellation : 
Comment témoigner de l’amour du Christ par nos actes ? 
Comment se laisser interpeller par les recherches de sens diverses de nos contemporains ? 
Dans ce contexte, comment vivre et annoncer l’évangile pour qu’il rejoigne les préoccupations des 
hommes de ce temps ? 
 
Une France morcelée 
Constat : 
Un morcellement compliqué, mais riche ! Parlons plus de sociétés plurielles, à l’intérieur des 
familles : générationnel, économique, rural, urbain… 
Interpellation : 
Comment trouver des alliés, des appuis, pour relier cette société plurielle ? 
 
Accélération du rythme de la vie 
Constat : 
Nous constatons que nous empilons les activités (mille-feuille), les missions, de façon volontaire ou 
involontaire. Les nouvelles technologies nous donnent la possibilité d’aller plus vite, et en même 
temps, nous obligent à en faire plus (accroissement de la solitude, du manque de religion). 
Interpellation : 
Comment faire avec la fragilité de l’Eglise qui est la nôtre aujourd’hui ? 
 
Limites de la métropolisation et retour au sol 
Constat : 
Diversité de populations en rural : 

- Néo-ruraux (projet de vie global – pour les jeunes qui s’installent) 
- Rurbains, ou ruraux-dortoirs 
- Frontaliers 
- Autochtones vieillissants 
- Précaires 
- Résidents secondaires 

Recherche d’une authenticité. 
Interpellation : 
Comment notre Eglise diocésaine se laisse bousculer, s’adapte et invente de nouveaux moyens de 
rejoindre toutes ces populations diversifiées et fluctuantes ? 
 
Les nouvelles technologies 
Constat : 

- « Virtuel »  ce mot évolue entre les générations (les enfants nouent de vraies relations 
virtuelles) 

- Cela rapproche certaines personnes, cela en exclue d’autres 
- Cela crée des liens, cela en casse d’autres 
- Des interactions nouvelles (réactions aux homélies) 



- Afflux d’infos subies  que / qui faut-il écouter ? sait-on discerner ? 
- Parfois trop facile (messe YouTube), comment revenir à de vraies rencontres ? 

Interpellation : 
Quand on met en place de nouveaux outils numériques, vérifions-nous s’il n’y a pas de possibilité de 
mettre en place un moyen alternatif ? 
Quelle éthique / formation pour ceux qui publient sur les réseaux sociaux ? Des guides de bons 
usages ? (en famille, individuellement, en service…) 
 
La prédominance du lien sur le lieu 
Constat : 
Le lien a besoin d’être vécu dans un lieu. Il sert à valoriser des lieux sans être exclusivement la 
paroisse. Il n’en reste pas moins que nous avons besoin d’un lieu pour honorer les liens, pour faire 
corps. 
Interpellation : 
Précisons ce que nous entendons par : 

- Témoignage chrétien 
- Évangélisation 

Ensuite, nous pourrons définir une « organisation adaptée ». 
 
De la peur à la confiance 
Constat : 
Le progrès technologique apporte des améliorations à nos vies (confort, santé…), mais produit des 
déséquilibres et engendre de la peur (de l’autre, de la nature, de la mort), de l’isolement, de la 
déprime, de la violence (cercle vicieux !). Or nous ne pouvons pas tout maitriser ! Nous risquons 
d’oublier Dieu en privilégiant le « surhomme » … au risque de faire mourir l’homme. 
Interpellation : 
Pour aider nos contemporains à passer de la peur à la confiance, comment l’Eglise peut-elle aider à 
parler de la mort, à avoir conscience d’une vie humaine limitée, à témoigner de la résurrection, à 
apprendre à en parler, à en vivre et propager l’espérance de la vie éternelle ? 
 


